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Depuis toujours, les humains rêvent de rester
éternellement jeunes et en bonne santé. Malheu-
reusement, la réalité est tout autre : nous sommes
mortels. Les paroles de Job reproduites ci-dessus,
énoncées il y a plus de trois mille ans, restent d’ac-
tualité.

Le désir de vivre pour toujours est puissant, et
il est universel. La Bible nous apprend que Dieu a
mis dans notre cœur l’envie de vivre à jamais et de
saisir la notion d’éternité (Ecclésiaste 3:11). Mais
dans ce cas, trouveriez-vous logique qu’un Dieu
plein d’amour nous ait créés avec un désir impos-
sible à satisfaire ? Non, bien sûr. La Parole de Dieu
qualifie la mort d’ennemie et promet qu’elle « sera
réduite à rien » (1 Corinthiens 15:26).

C’est certain, la mort est une ennemie. Au-
cune personne sensée ne l’accueillerait à bras ou-
verts. Lorsqu’un danger approche, nous l’esqui-
vons, nous nous cachons ou nous fuyons. Si nous
tombons malades, nous cherchons des moyens
de guérir. En général, nous faisons notre possi-
ble pour éviter ce qui pourrait mettre notre vie en
danger.

Existe-t-il une raison de croire que cette enne-

mie de longue date sera réduite à rien ? Oui. Jého-
vah, le Créateur, n’a pas conçu les humains pour
qu’ils vivent seulement quelques années. Leur
mort ne faisait pas partie de son projet. Il voulait
que les humains vivent éternellement sur la terre ;
et ce qu’il prévoit, il l’accomplit (Isaı̈e 55:11).

Alors, comment la mort va-t-elle disparaı̂tre ?
Tout au long de l’Histoire, les hommes se sont
démenés pour vaincre la mort, mais sans succès.
De nos jours, les recherches se poursuivent. Les
scientifiques élaborent des vaccins et des traite-
ments qui permettent de lutter contre certaines
maladies. Ils étudient en profondeur la structure
génétique du vivant. Dans beaucoup d’endroits,
les gens vivent en moyenne plus longtemps au-
jourd’hui qu’il y a cent ans. Cependant, la mort
est loin d’être vaincue. Comme le dit la Bible, les
humains « retournent tous à la poussière » (Ecclé-
siaste 3:20).

La bonne nouvelle, c’est que l’élimination de la
mort ne dépend pas de l’ingéniosité des humains.
Jéhovah a déjà pris des dispositions pour nous dé-
livrer de la mort. Un personnage est au centre de
ces dispositions : Jésus Christ.

EN COUVERTURE

Pourquoi nous avons besoin de Jésus
« L’homme, né de la femme, vit peu de temps et il est gorgé d’agitation. Il est sorti telle

une fleur, et il est coupé, il fuit comme l’ombre et ne continue pas à exister » (Job 14:1, 2).
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4 LA TOUR DE GARDE

Dieu a placé le premier homme, Adam,
dans le jardin d’

´
Eden, un paradis terres-

tre qui abritait de nombreuses espèces
d’animaux et une magnifique végétation.
Il y avait là des arbres dont Adam pouvait
manger les fruits en toute liberté. Toute-
fois, Jéhovah lui avait clairement interdit
de manger du fruit d’un arbre bien pré-
cis, l’avertissant que s’il désobéissait, il
mourrait.

Adam a-t-il bien compris cette inter-
diction ? La mort ne lui était pas étran-
gère ; il avait déjà vu des animaux mourir.
Cependant, si Adam avait été créé avec
la perspective de mourir, l’avertissement
de Dieu n’aurait eu aucun sens. Adam
a donc bien compris que s’il obéissait à
Dieu et ne mangeait pas du fruit de cet
arbre, il vivrait éternellement. Il ne mour-
rait jamais.

Certains croient que l’arbre symboli-
sait les relations sexuelles, mais cela
n’est pas possible. Jéhovah voulait en ef-
fet qu’Adam et sa femme,

`
Eve, soient

« féconds et dev[iennent] nombreux » et
qu’ils « remplisse[nt] la terre et [la] sou-
mett[ent] » (Genèse 1:28). En fait, l’inter-
diction portait sur un arbre réel. Jéhovah
l’a appelé « l’arbre de la connaissance du
bon et du mauvais », car il représentait
son droit de déterminer ce qui est bien ou
mal pour les humains. En ne mangeant
pas du fruit de cet arbre, Adam aurait
démontré son obéissance. Il aurait aussi
démontré sa reconnaissance envers Celui
qui l’avait créé et qui l’avait si abondam-
ment béni.

LA MORT ET LA R
´
ESURRECTION DE J

´
ESUS

Leur signification pour vous
« Crois au Seigneur Jésus et tu seras sauvé » (Actes 16:31).

L’apôtre Paul et Silas ont adressé ces paroles célèbres à un geôlier de Philippes,
une ville macédonienne. Qu’entendaient-ils par là ? Pour comprendre pourquoi
la croyance en Jésus est liée à la délivrance de la mort, nous devons d’abord
savoir pourquoi nous mourons. Voyons ce qu’enseigne la Bible.

Les humains ne devaient pas mourir
« Jéhovah Dieu prit alors l’homme et l’installa dans le jardin d’

´
Eden pour le

cultiver et pour s’en occuper. Et Jéhovah Dieu imposa aussi cet ordre à l’homme :
“De tout arbre du jardin tu peux manger à satiété. Mais quant à l’arbre de la
connaissance du bon et du mauvais, tu ne dois pas en manger, car le jour où
tu en mangeras, tu mourras à coup sûr” » (Genèse 2:15-17).
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Adam a mangé du fruit interdit. Son acte
de désobéissance ne devait pas être pris
à la légère. Il s’agissait d’une rébellion,
d’un mépris flagrant envers tout ce que
Jéhovah avait fait pour lui. En mangeant
de ce fruit, Adam a rejeté Jéhovah. Il a
ainsi choisi la voie de l’indépendance, ce
qui a eu des conséquences désastreuses.

Tout comme Jéhovah l’avait annoncé,
Adam a fini par mourir. Dieu l’avait
formé « avec de la poussière tirée du sol »

et lui avait dit qu’il « retour-
ner[ait] à la poussière ». Adam
n’a pas continué à exister sous une au-
tre forme ou dans un autre monde. Après
sa mort, il n’était pas plus vivant que la
poussière avec laquelle il avait été formé
(Genèse 2:7 ; Ecclésiaste 9:5, 10).

La désobéissance d’Adam, son péché, a
eu des conséquences d’une portée im-
mense. En péchant, Adam n’a pas seu-
lement perdu une vie ordinaire de 70
ou 80 ans, mais la perspective de vivre
éternellement ! De plus, il a perdu la per-

fection, et la seule chose
qu’il a pu transmettre

à ses descendants,
c’est l’imperfec-

tion.

Nous sommes tous issus d’Adam. Que
nous le voulions ou non, nous avons hé-
rité de lui un corps imparfait, soumis au
péché et à la mort. Paul décrit bien notre
triste condition. « Je suis charnel, écrit-
il, vendu sous le péché. Homme misé-
rable que je suis ! Qui me délivrera du
corps voué à cette mort ? » Paul répond
lui-même à sa question : « Grâces soient
rendues à Dieu par Jésus Christ notre Sei-
gneur ! » (Romains 7:14, 24, 25).

Adam est mort
parce qu’il a désobéi à Dieu

«
`
A Adam [Dieu] dit : “Parce que tu as [...] mangé de
l’arbre au sujet duquel je t’avais donné cet ordre, [...] à la
sueur de ton visage tu mangeras du pain jusqu’à ce que tu
retournes au sol, car c’est de lui que tu as été pris. Car tu es
poussière et tu retourneras à la poussière” » (Genèse 3:17, 19).

Nous mourons parce que nous descendons d’Adam
« Par un seul homme le péché est entré dans le monde et par le péché la mort,

et [...] ainsi la mort s’est étendue à tous les hommes parce que tous avaient
péché » (Romains 5:12).
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6 LA TOUR DE GARDE

Jéhovah a prévu un moyen d’annuler les
effets du péché et de nous libérer de la pu-
nition de la mort éternelle. Lequel ? Il a en-
voyé son Fils bien-aimé sur la terre pour
que celui-ci y naisse en tant qu’humain
parfait, comme l’était Adam. Mais contrai-
rement à Adam, Jésus « n’a pas commis
de péché » (1 Pierre 2:22).

´
Etant parfait, il

n’était pas condamné à mourir et aurait pu
vivre éternellement sur la terre.

Cependant, Jéhovah a permis que Jé-
sus soit tué par ses ennemis. Trois jours
après son exécution, Jéhovah l’a ressus-
cité en tant qu’esprit afin qu’il puisse en-
suite retourner au ciel. C’est là que Jésus
a présenté à Dieu la valeur de sa vie hu-
maine parfaite pour racheter ce qu’Adam
avait perdu pour lui-même et ses descen-
dants. En acceptant ce sacrifice, Jéhovah
a offert la possibilité de vivre éternelle-

ment à ceux qui exercent la foi en Jésus
(Romains 3:23, 24 ; 1 Jean 2:2).

Ainsi, Jésus a racheté ce qu’Adam avait
perdu. Il est mort pour nous afin que nous
puissions vivre à jamais. La Bible dit : « Jé-
sus [...] [a] souffert la mort, afin que par la
faveur imméritée de Dieu il goûte la mort
pour tout homme » (Hébreux 2:9).

Les dispositions prises par Jéhovah
nous en apprennent beaucoup sur lui.
Ses normes de justice élevées ne permet-
taient pas à des humains imparfaits de
payer eux-mêmes le prix de leur rachat.
Toutefois, poussé par son amour et sa mi-
séricorde, Jéhovah a respecté ses propres
normes, ce qui lui a énormément coûté. Il
a en effet offert son Fils pour payer le prix
de rachat des humains (Romains 5:6-8).

Il ne fait aucun doute que Jésus a existé. Mais
qu’est-ce qui prouve qu’il a été ressuscité ? L’une
des preuves les plus convaincantes, c’est qu’il est
apparu après sa résurrection à de nombreuses
personnes, dans différentes situations et à diffé-
rents endroits. En une occasion, il est même ap-
paru à plus de 500 personnes. Quand l’apôtre
Paul en a parlé dans une de ses lettres aux Corin-
thiens, il a précisé que certains témoins de l’évè-

nement étaient toujours en vie. Ils pouvaient
donc témoigner de ce qu’ils avaient vu et en-
tendu (1 Corinthiens 15:3-8).

Détail intéressant, lorsque Paul a écrit que
Christ était « les prémices » des ressuscités, il indi-
quait que d’autres seraient plus tard relevés d’en-
tre les morts. Jésus lui-même a dit qu’une époque
viendrait où « tous ceux qui sont dans les tombes
de souvenir [...] sortir[aient] » (Jean 5:28, 29).

Jésus a donné sa vie pour que nous ayons la vie éternelle
« Le Père a envoyé son Fils comme Sauveur du monde » (1 Jean 4:14).

La résurrection de Jésus ouvre la voie
à d’autres résurrections

« Christ a été relevé d’entre les morts, les prémices de ceux qui se sont
endormis dans la mort. Puisqu’en effet la mort vient par un homme, la
résurrection des morts vient aussi par un homme. De même en effet qu’en
Adam tous meurent, de même aussi dans le Christ tous seront rendus à la
vie » (1 Corinthiens 15:20-22).
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Les premières pages de la Bible parlent
de l’époque où la mort est apparue et où
le Paradis a été perdu ; les dernières par-
lent de l’époque où la mort sera réduite à
rien et où Dieu rétablira le Paradis sur la
terre. Les humains pourront alors mener
pour toujours une vie riche et heureuse.
Révélation 21:4 dit : « La mort ne sera
plus. » Pour souligner la fiabilité de cette
promesse, le verset 5 déclare : « Ces paro-
les sont fidèles et vraies. » Ce que Jého-
vah promet, il est pleinement capable de
l’accomplir.

Croyez-vous que « ces paroles sont fi-
dèles et vraies » ? Alors, apprenez-en plus
sur Jésus Christ et exercez la foi en lui.
Vous obtiendrez ainsi l’approbation de
Jéhovah. Vous connaı̂trez ses abondan-
tes bénédictions dès maintenant et vous
nourrirez l’espérance de la vie éternelle
dans le Paradis terrestre, où « la mort ne
sera plus », où « ni deuil, ni cri, ni douleur
ne seront plus ».

Pour vivre éternellement,
nous devons exercer la foi en Jésus

« Dieu a tellement aimé le monde qu’il a donné son Fils unique-engendré,
afin que tout homme qui exerce la foi en lui ne soit pas détruit mais ait
la vie éternelle » (Jean 3:16).
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La nuit précédant sa mort, Jésus a demandé
à ses disciples de commémorer le sacrifice
qu’il était sur le point de faire. Il leur a dit :
« Continuez à faire ceci en souvenir de moi »
(Luc 22:19).
Cette année, la commémoration de la mort
de Jésus aura lieu le vendredi 3 avril, après
le coucher du soleil. Les Témoins de Jého-
vah vous invitent, vous et votre famille, à y
assister et à écouter un discours qui expli-
quera les raisons pour lesquelles la mort de
Jésus est si importante et ses effets sur vo-
tre existence.

Pour connaı̂tre l’heure exacte et le lieu de
cet évènement, adressez-vous aux Témoins
de Jéhovah de votre localité ou allez sur le
site www.jw.org. ˇ

La commémoration
de la mort de Jésus
QUAND ET O

`
U ?
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Selon l’Encyclopédie britannique (angl.), la fête de
Pâques est la « principale fête de l’

´
Eglise chré-

tienne ; elle célèbre la résurrection de Jésus
Christ ». Mais est-ce vraiment une fête chrétienne ?

Pour établir l’authenticité d’un objet d’art, il est
essentiel de l’examiner dans les moindres détails.
Pareillement, pour savoir si Pâques est une fête
chrétienne, il est indispensable d’examiner ses ca-
ractéristiques.

En premier lieu, Jésus a demandé à ses disci-
ples de commémorer, non pas sa résurrection,
mais sa mort. L’apôtre Paul a appelé cette com-

mémoration « le repas du Sei-
gneur » (1 Corinthiens 11:20 ;
Luc 22:19, 20).

De plus, beaucoup de tra-
ditions de la fête de Pâques
« n’ont pas vraiment de rap-
port » avec la résurrection de
Jésus, « mais proviennent du
folklore », dit encore l’Encyclo-
pédie britannique. Par exem-
ple, au sujet de l’œuf et du

lapin, symboles populaires de cette fête, l’Encyclo-
pédie de la religion (angl.) explique : « L’œuf symbo-
lise la vie nouvelle qui sort d’une coquille rigide,
morte en apparence. » Elle ajoute : « Le lapin était
connu pour sa fécondité extraordinaire et symboli-
sait par conséquent l’arrivée du printemps. »

Philippe Walter, un professeur de littérature mé-
diévale, explique comment de tels symboles ont fini
par faire partie de la célébration de Pâques. Il écrit
que, durant « la christianisation des religions paı̈en-
nes », il a été facile d’associer la résurrection de Jé-
sus à la fête qui célébrait « le passage de la mort
hivernale à la vie printanière� ». Le professeur pré-
cise que cela a joué un rôle clé dans l’introduction

� P. Walter, Mythologie chrétienne : Fêtes, rites et mythes du
Moyen Âge, Paris,

´
Editions Imago, 2003, p. 108-109, 114.

de « commémorations chrétiennes » dans le calen-
drier paı̈en, ce qui a facilité la conversion en masse
des populations.

Cette « christianisation » ne s’est produite
qu’après la mort des apôtres, car, de leur vivant,
ils ont fait « obstacle » au paganisme (2 Thessalo-
niciens 2:7). L’apôtre Paul avait annoncé qu’après
son « départ », « des hommes se lèver[aient] et
dir[aient] des choses perverses pour entraı̂ner les
disciples à leur suite » (Actes 20:29, 30). Et à la fin
du Ier siècle, l’apôtre Jean a écrit que certains com-
mençaient à égarer des chrétiens (1 Jean 2:18,
26). C’était la porte ouverte à l’adoption de coutu-
mes paı̈ennes.

Mais certains pourraient penser qu’il n’était pas
mal d’accepter quelques coutumes populaires ;
c’était un moyen d’aider les « paı̈ens » à mieux com-
prendre ce qu’implique la résurrection de Jésus.

Toutefois, Paul n’aurait jamais approuvé un tel rai-
sonnement. Au cours de ses voyages dans l’Empire
romain, il a été en contact avec de nombreuses cou-
tumes paı̈ennes. Pourtant, il n’en a adopté aucune,
pas même pour aider les gens à mieux connaı̂tre Jé-
sus. Au contraire, il a averti les chrétiens en ces ter-
mes : « Ne formez pas d’attelage disparate avec des
non-croyants. Car quels rapports ont la justice et l’il-
légalité ? Ou quelle participation la lumière a-t-elle
avec les ténèbres ? “C’est pourquoi sortez du milieu
d’eux, et séparez-vous, dit Jéhovah, et cessez de
toucher la chose impure” » (2 Corinthiens 6:14, 17).

Que nous apprend l’examen de ces quelques ca-
ractéristiques de Pâques ? Il met clairement en évi-
dence que cette fête n’est pas chrétienne. ˇ

QUESTIONS DES LECTEURS

Pâques : une fête chrétienne ?

« Ne formez pas d’attelage
disparate avec des non-croyants »
(2 Corinthiens 6:14).
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Jairo est né avec une infirmité motrice cérébrale
que l’on appelle tétraplégie spastique�. De ce
fait, il n’a presque aucune maı̂trise de son corps.
Comme son cerveau est incapable d’envoyer des
messages clairs à ses muscles, ses membres se tor-
dent de façon incontrôlable. Parfois, il se blesse
tout seul à cause de contractions imprévisibles. Il
peut aussi blesser ceux qui l’entourent s’ils ne sont
pas vigilants. Malheureusement, il faut souvent at-
tacher ses bras et ses jambes à son fauteuil roulant
pour éviter ce genre d’accidents.
UN PARCOURS DOULOUREUX
JUSQU’

`
A L’

ˆ
AGE ADULTE

La croissance de Jairo a été très douloureuse.
`

A
partir de trois mois, il a eu des convulsions qui
lui faisaient perdre connaissance. Combien de fois
maman l’a emmené d’urgence à l’hôpital en le ser-
rant tout contre elle, persuadée qu’il était mort !

Les os de Jairo subissaient tellement de tensions
et de contractions musculaires qu’ils se sont défor-

� L’infirmité motrice cérébrale (IMC) est un terme général dé-
signant une atteinte cérébrale qui touche la motricité. Elle peut
également provoquer des convulsions, des troubles de l’alimen-
tation ou des troubles de la parole. La tétraplégie spastique est la
forme la plus sévère d’IMC. Elle peut entraı̂ner un raidissement
des quatre membres et une absence de tonicité des muscles de
la nuque.

més au fil du temps.
`

A 16 ans, il s’est démis le bas-
sin, ce qui lui a valu une grosse opération de la
cuisse, de la hanche et du bassin. Je l’entends en-
core hurler de douleur chaque nuit durant sa con-
valescence.

En raison de son lourd handicap, Jairo est com-
plètement dépendant des autres pour accomplir
les gestes quotidiens, comme manger, s’habiller
ou se coucher. En général, ce sont papa et ma-
man qui effectuent ces tâches. Bien qu’il ait besoin
d’une aide constante, nos parents lui rappellent
toujours que sa vie ne dépend pas que des hu-
mains, mais aussi de Dieu.
UN NOUVEAU MOYEN DE COMMUNIQUER

Nos parents, Témoins de Jéhovah, lisent des his-
toires bibliques à Jairo depuis sa petite enfance. Ils
ont toujours été convaincus que la vie a plus de
sens lorsqu’on entretient une relation avec Dieu.
Même s’il s’était retrouvé prisonnier d’un corps
frêle qui se crispait sans cesse, Jairo pouvait nour-
rir l’espoir en un avenir radieux. Toutefois, nos pa-
rents se demandaient souvent s’il comprenait les
enseignements bibliques.

Un jour, alors que mon frère était petit, papa lui
a demandé : « Jairo, s’il te plaı̂t, parle-moi ! » Puis
il a ajouté : « Si tu m’aimes vraiment, fais-le ! »

BIOGRAPHIE

Jairo sert Dieu
avec ses yeux
PAR SON FR

`
ERE

SAMUEL RUIZ-LE
´

ON ARROYO

Imaginez que vous n’ayez aucune maı̂trise de votre corps, excepté de vos yeux.
C’est la pénible situation dans laquelle se trouve Jairo, mon frère. Pourtant, il mène
une existence pleine de sens. Avant de vous expliquer pourquoi il trouve que sa vie
vaut la peine d’être vécue, je vais vous raconter son histoire.
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Quand papa l’a supplié de prononcer au moins
un mot, les yeux de Jairo se sont remplis de lar-
mes. Il a bien essayé d’exprimer ses sentiments
avec des mots, mais seuls des sons gutturaux sor-
taient de sa bouche. Papa s’en est voulu de l’avoir
fait pleurer. Mais la réaction de Jairo montrait qu’il
avait compris ce que papa lui avait dit. Le pro-
blème était qu’il ne pouvait pas parler.

Peu après, nos parents ont remarqué que, de
temps en temps, Jairo faisait de rapides mouve-
ments des yeux, manifestement pour exprimer ses
pensées et ses sentiments. C’était frustrant pour
lui de ne pas toujours réussir à se faire compren-
dre. Mais nos parents ont appris à décrypter son
langage et, chaque fois qu’ils lui donnaient ce dont
il avait besoin, un grand sourire illuminait son vi-
sage. C’était sa façon de dire merci.

Une orthophoniste nous a suggéré un moyen de
mieux communiquer. Quand nous poserions une
question dont la réponse est oui ou non, nous lève-
rions les deux mains : la main droite signifierait
oui et la gauche, non. Ainsi, Jairo pourrait expri-
mer ce qu’il veut en fixant des yeux l’une ou l’au-
tre main.
UNE

´
ETAPE MAJEURE DE SA VIE

Trois fois par an, les Témoins de Jéhovah tien-
nent des rassemblements où des discours basés

sur la Bible sont présentés devant de vastes audi-
toires. Jairo s’enthousiasmait toujours au moment
du discours prononcé pour les candidats au bap-
tême. Un jour — il avait alors 16 ans —, papa lui a
demandé : « Jairo, veux-tu te faire baptiser ? » Il a
aussitôt fixé du regard la main droite de papa : il
souhaitait franchir ce pas. « As-tu promis à Dieu
dans la prière de le servir pour toujours ? » De
nouveau, Jairo a fixé la main droite de papa. Il était
évident qu’il avait déjà voué sa vie à Jéhovah.

Après plusieurs discussions bibliques, il était
également clair que Jairo comprenait la significa-
tion du baptême chrétien. En 2004, il a donc ré-
pondu à la question la plus importante qu’on lui
ait jamais posée : « Vous êtes-vous voués à Dieu
pour faire sa volonté ? » Jairo a répondu en levant
les yeux au ciel. C’était le signe convenu pour dire
oui. C’est ainsi qu’à 17 ans, il s’est fait baptiser Té-
moin de Jéhovah.
LES YEUX FIX

´
ES SUR LES CHOSES DE DIEU

En 2011, un nouveau moyen de communiquer
s’est présenté à Jairo : un ordinateur piloté avec les
yeux. Cet appareil suit les mouvements de ses iris,
ce qui lui permet d’activer des icônes sur l’écran.
Cligner des yeux ou les arrêter sur une icône est
comme cliquer avec une souris. Un tableau consti-
tué de pictogrammes a été mis au point pour per-

Grâce à son ordinateur piloté avec les yeux
et doté d’une voix électronique, Jairo peut

donner des commentaires aux réunions
et communiquer ses croyances.

Rosa (63 ans) : « Jairo respire la joie.
Et son désir intense de servir Jéhovah
est contagieux. »

Antonio (32 ans) : « Je suis ému
chaque fois que je vois Jairo exprimer
sa foi. »

Andrés (67 ans) : « J’ai l’impression
que Jairo comprend certains enseigne-
ments bibliques mieux que moi. »

Ce que ses amis disent de lui



mettre à Jairo de communiquer. Lorsqu’il cligne
des yeux sur l’un d’eux, le logiciel intégré conver-
tit un message écrit en un message lu par une voix
électronique.

Plus sa compréhension de la Bible augmentait,
plus Jairo avait envie d’aider les autres spirituel-
lement. Pendant notre étude hebdomadaire de
la Bible en famille, ses yeux font souvent un va-
et-vient entre moi et son ordinateur. C’est sa ma-
nière de me demander d’écrire des commentaires
qu’il pourra donner aux réunions de notre congré-
gation (assemblée de fidèles), durant les parties
par questions et réponses.

Lors des réunions, il navigue patiemment sur
son écran pour cliquer sur la bonne icône. Tout le
monde peut alors entendre sa voix électronique.
Chaque fois qu’il encourage ainsi les membres de
la congrégation, il arbore un large sourire. Alex,
un de ses jeunes amis, confie : « Ça me touche tou-
jours quand j’entends Jairo faire un commentaire
sur un sujet biblique. »

Jairo se sert aussi de ses yeux pour parler aux
autres de ses croyances. Il le fait, entre autres,
grâce à un pictogramme qui représente un jardin
où des animaux et des gens de toutes races vivent
en paix. Lorsqu’il « clique » dessus, son ordinateur
déclare : « La Bible donne l’espérance que la terre

deviendra un paradis où il n’y aura plus ni ma-
ladie, ni mort, Révélation 21:4. » Si son interlo-
cuteur est intéressé, il « clique » de nouveau, et
l’ordinateur dit : « Voudriez-vous étudier la Bible
avec moi ? »

`
A notre grande surprise, notre grand-

père a accepté cette proposition. C’est émouvant
de voir Jairo, aidé d’un compagnon chrétien, lui
enseigner peu à peu la Bible ! Et quelle joie lorsque
papi s’est fait baptiser à l’assemblée régionale de
Madrid, en août 2014 !

L’attachement de Jairo à Dieu ne passe pas ina-
perçu pour ses enseignants. Rosario, une de ses
orthophonistes, a un jour reconnu : « Si je devais
choisir une religion, je deviendrais Témoin de Jé-
hovah. Je constate que, même si Jairo vit une situa-
tion difficile, sa foi lui donne un vrai but dans la
vie. »

Les yeux de Jairo s’éclairent chaque fois que je
lui lis cette promesse biblique : « Le boiteux grim-
pera comme le cerf, et la langue du muet poussera
des cris de joie » (Isaı̈e 35:6). Même s’il lui arrive
de se décourager, en général il garde le moral. Cela
n’est possible que parce qu’il axe sa vie sur Dieu et
sur ses amis chrétiens. Son état d’esprit joyeux et
sa foi forte sont la preuve que quand on sert Jého-
vah, la vie, aussi difficile soit-elle, vaut la peine
d’être vécue. ˇ
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Le patriarche Jacob a gardé les troupeaux de son oncle Labân
pendant 20 ans. Pour les 14 premières années, il a obtenu la
main des deux filles de Labân, et pour les 6 années restantes, il a
été payé en têtes de bétail (Genèse 30:25-33). « Les accords
entre bergers comme ceux entre Labân et Jacob, déclare la revue
Biblical Archaeology Review, étaient sans doute bien connus des
rédacteurs et des lecteurs du texte biblique. »

Des contrats antiques découverts à Nuzi, à Larsa et dans d’au-
tres sites archéologiques de l’actuel Irak témoignent de tels ac-
cords. Habituellement, un contrat courait sur un an, d’une période
de tonte à l’autre. Les bergers s’engageaient à s’occuper d’un
nombre précis d’animaux listés selon leur âge et leur genre. Au
bout d’un an, le propriétaire recevait une quantité convenue à
l’avance de laine, de produits laitiers, de jeunes bêtes, etc. Toute
production en excédent revenait au berger.

L’augmentation de la taille du troupeau dépendait du nombre
de brebis confiées au berger. On s’attendait généralement à ce
que 100 brebis donnent 80 agneaux. Le berger devait compenser
toute insuffisance ou perte. Voilà qui était une puissante motiva-
tion à prendre grand soin de ses animaux. ˇ

Aux temps bibliques, comment les bergers
étaient-ils payés ?

CONTRAT CUN
´
EIFORME POUR L’ACHAT

DE MOUTONS ET DE CH
`
EVRES

(VERS 2050 AVANT NOTRE
`
ERE).

Yale Babylonian Collection

La citoyenneté romaine accordait à une personne certains droits
et privilèges dans tout l’empire. Un citoyen romain était soumis à la
loi romaine, non aux lois des villes de province. S’il était accusé, il
pouvait accepter d’être jugé selon les lois locales, mais avait aussi
le droit d’être entendu par un tribunal romain. En cas de condam-
nation à mort, il pouvait faire appel auprès de l’empereur.

Expliquant ces droits, Cicéron, homme d’
´
Etat romain du Ier siècle

avant notre ère, a déclaré : « Enchaı̂ner un citoyen romain est un
crime ; le battre de verges est un forfait ; lui faire subir la mort,
c’est presque un parricide� », c’est-à-dire le meurtre d’un parent.

L’apôtre Paul a beaucoup prêché dans l’Empire romain. La Bi-
ble rapporte trois épisodes au cours desquels il a fait jouer ses
droits de citoyen romain : 1) Il a signalé aux magistrats de Philip-
pes qu’en le battant ils avaient transgressé ses droits. 2)

`
A Jérusa-

lem, il a révélé sa citoyenneté pour éviter d’être fouetté. 3) Il en a
appelé à César, l’empereur de Rome, pour être entendu directe-
ment par lui (Actes 16:37-39 ; 22:25-28 ; 25:10-12). ˇ

� Œuvres complètes de Cicéron, « Seconde action contre Verrès », V, trad. sous
la dir. de M. Nisard, Paris, J. J. Dubochet et Compagnie, t. II, 1840, p. 357.

LE SAVIEZ-VOUS ?

Quels avantages la citoyenneté romaine
de l’apôtre Paul lui donnait-elle ?

PAUL A D
´
ECLAR

´
E :

« J’EN APPELLE
`
A C

´
ESAR ! »
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QUEL cadeau offririez-vous à un personnage très
important ? Aux temps bibliques, certains aro-

mates� étaient aussi précieux que l’or. Ils avaient
tant de valeur qu’ils constituaient des cadeaux di-
gnes d’un roi. C’est pourquoi deux substances aro-
matiques figuraient parmi les dons que les astrolo-
gues ont offerts au « roi des Juifs » (Matthieu 2:1, 2,
11).

La Bible rapporte aussi que, lorsque la reine de
Sheba a rendu visite à Salomon, « elle donna au roi
cent vingt talents d’or, de l’huile de baumier� en
très grande quantité et des pierres précieuses ; il
n’avait jamais paru d’huile de baumier semblable à
celle que la reine de Sheba donna au roi Salomon »
(2 Chroniques 9:9). Des rois ont également envoyé
à Salomon de l’huile de baumier en témoignage
d’amitié (2 Chroniques 9:23, 24).

Pourquoi les aromates et leurs dérivés étaient-
ils si précieux et si chers aux temps bibliques ?
Parce qu’ils jouaient plusieurs rôles importants. Ils
étaient par exemple utilisés en cosmétique, lors
de services religieux ou pour des funérailles (voir
l’encadré « L’usage des aromates aux temps bibli-
ques »). Les aromates étaient chers en raison non

� Dans les langues bibliques originales, les termes rendus par
« aromates » désignent principalement des produits issus de
plantes aromatiques, ou odorantes, et non des assaisonnements.
� L’expression « huile de baumier » désigne des huiles ou des

résines aromatiques extraites d’arbres ou d’arbustes.

seulement de la demande élevée, mais aussi des
coûts de transport.
VOYAGE

`
A TRAVERS LE D

´
ESERT D’ARABIE

Aux temps bibliques, des plantes aromatiques
poussaient dans la vallée du Jourdain. Mais cer-
tains aromates devaient être importés. Plusieurs
substances aromatiques sont mentionnées dans
la Bible. Parmi les plus connues, citons le safran,
l’aloès, le baume, le cinnamome (ou cannelle), l’oli-
ban et la myrrhe. Sans oublier les condiments cou-
rants comme le cumin, la menthe et l’aneth.

D’où provenaient les aromates exotiques ? On
trouvait l’aloès, la casse et le cinnamome dans les
régions qui correspondent aujourd’hui à la Chine,
à l’Inde et au Sri Lanka. La myrrhe et l’oliban
étaient extraits d’arbres et d’arbustes qui pous-
saient dans les zones désertiques s’étendant du
sud de l’Arabie à la Somalie (Afrique). Le nard
n’était produit qu’en Inde, dans l’Himalaya.

Avant d’arriver en Israël, nombre d’aromates de-
vaient voyager à travers l’Arabie. Cela explique
en partie pourquoi, durant les deuxième et pre-
mier millénaires avant notre ère, l’Arabie a fini par
détenir « le monopole du transport de marchan-
dises entre l’Orient et l’Occident », déclare Le li-
vre des aromates (angl.). Dans le Néguev, une ré-
gion du sud d’Israël, on a découvert d’anciennes
villes, forteresses et étapes qui jalonnaient la route

Des cadeaux
dignes d’un roi

« Des astrologues venus de l’Est [...]
ouvrirent [...] leurs trésors et lui offrirent
des dons : or, oliban et myrrhe »
(Matthieu 2:1, 11). Les substances aromatiques étaient très utilisées aux

temps bibliques. En partant du haut dans le sens horaire :
cumin, curcuma, safran et paprika.



des marchands d’aromates. Ces sites « constituent
un témoignage du commerce extrêmement renta-
ble [...] entre le sud de la péninsule arabique et la
Méditerranée », rapporte le Centre du patrimoine
mondial de l’Unesco.

Les caravanes chargées d’aromates parcouraient
régulièrement 1800 kilomètres à travers l’Arabie (Job
6:19). La Bible parle d’une caravane de marchands
yishmaélites qui transportait, de Guiléad jusqu’en´
Egypte, « ladanum, baume et écorce résineuse » (Ge-
nèse 37:25). C’est à ces marchands que les fils de Ja-
cob ont vendu leur frère Joseph comme esclave.
« LE SECRET COMMERCIAL LE MIEUX GARD

´
E

DE TOUS LES TEMPS »
Pendant des siècles, les négociants arabes ont été

les maı̂tres du marché des aromates. Ils sont de-
venus les seuls fournisseurs d’aromates asiatiques,
comme la casse et le cinnamome. Pour dissuader le
monde méditerranéen d’établir des relations com-
merciales avec l’Asie, les Arabes propageaient des
récits fantaisistes sur les dangers qu’il y avait à se
procurer ces produits. D’après Le livre des aromates,
la véritable origine des aromates était « probable-
ment le secret commercial le mieux gardé de tous les
temps ».

Quel genre de récits les Arabes propageaient-ils ?
Hérodote, un historien grec du Ve siècle avant notre
ère, a mentionné des légendes dans lesquelles des
oiseaux terrifiants construisaient leurs nids avec
des écorces de cinnamome sur des falaises inac-
cessibles. Les ramasseurs de ce précieux aromate
déposaient de gros morceaux de viande au pied
de la falaise. Les oiseaux voraces rapportaient tel-
lement de viande dans leurs nids que ceux-ci fi-

« Leur faible volume, leur valeur
marchande élevée et une demande

constante faisaient des aromates des
articles particulièrement intéressants »

(Le livre des aromates).

CINNAMOME
(OU CANNELLE)

Huile d’onction et encens sacré. Jéhovah a
donné à Moı̈se la composition de l’huile d’onc-
tion, ou onguent, et de l’encens sacré. Ces deux
préparations contenaient chacune quatre aroma-
tes différents (Exode 30:22-25, 34-38). Certains
prêtres s’occupaient exclusivement de la confec-
tion de l’huile d’onction et de la gestion des ré-
serves (Nombres 4:16 ; 1 Chroniques 9:30).
Parfums et onguents. Les personnes qui
avaient les moyens d’acheter des poudres
odorantes s’en servaient pour parfumer
leurs corps, leurs vêtements, leurs lits et
leurs maisons (Esther 2:12 ; Proverbes
7:17 ; Le chant de Salomon 3:6, 7 ; 4:13,
14). Marie, la sœur de Lazare, a versé une
« huile parfumée, un nard authentique, très
cher », sur les cheveux et les pieds de Jésus.
Le petit flacon de « nard authentique » coûtait
l’équivalent d’une année de salaire (Marc 14:3-
5 ; Jean 12:3-5).
Préparation d’un corps en vue d’un enterre-
ment. Nicodème a fourni « un mélange de myr-
rhe et d’aloès » pour préparer le corps de Jésus

en vue de son enterrement (Jean 19:39,
40, note). Des disciples de Jésus ont
préparé « des aromates et des huiles
parfumées » et les ont amenés à sa
tombe (Luc 23:56–24:1).
Assaisonnement. Les Israélites se ser-
vaient sans doute d’épices et de condi-

ments pour assaisonner leurs plats de poisson
ou de viande. Des aromates étaient utilisés pour
corser le vin (Le chant de Salomon 8:2).

L’usage des aromates
aux temps bibliques
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nissaient par s’écraser au sol. Les écorces de cin-
namome étaient alors rapidement ramassées pour
être ensuite vendues aux négociants. De telles his-
toires se sont largement répandues. Ainsi, en rai-
son des « prétendus dangers liés à sa récolte, [le
cinnamome] se vendait à un prix très élevé », fait
remarquer Le livre des aromates.

Le secret a finalement été dévoilé, et les Arabes
ont perdu le monopole. Au Ier siècle avant notre
ère, Alexandrie, une ville d’

´
Egypte, est devenue un

port immense et une plaque tournante du marché
des aromates. Les navigateurs romains ont appris
comment tirer profit de la mousson, un vent souf-

flant dans l’océan Indien. Ils ont alors commencé
à voyager d’

´
Egypte jusqu’en Inde. Les substances

aromatiques de luxe sont ainsi devenues plus cou-
rantes, et leurs prix ont baissé.

De nos jours, l’or a bien plus de valeur que les
aromates. Et on ne peut plus vraiment dire que les
aromates sont des cadeaux dignes d’un roi. Pour-
tant, des millions de gens reconnaissent toujours
leur valeur pour fabriquer des parfums et des mé-
dicaments et, bien sûr, pour assaisonner leurs ali-
ments. En fait, les agréables senteurs des aromates
les rendent tout aussi populaires aujourd’hui qu’il
y a des milliers d’années. ˇ

HUILE DE BAUMIER CUMIN

ANETH CASSE
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L’oliban et la myrrhe proviennent de gommes-
résines obtenues en incisant l’écorce d’arbris-
seaux ou d’arbustes épineux.
Les arbres à oliban poussaient le long
de la côte sud de l’Arabie. Les arbres
à myrrhe, quant à eux, prospéraient
dans les pays semi-désertiques qui
correspondent aujourd’hui à la Soma-
lie et au Yémen. L’oliban et la myrrhe
étaient très prisés en raison de leur parfum.
Jéhovah avait prévu qu’on les utilise dans le
cadre de son culte : la myrrhe était un compo-
sant de l’huile d’onction sainte, et l’oliban, de
l’encens sacré (Exode 30:23-25, 34-37). Mais
ils avaient des usages différents.
L’oliban, servant souvent d’encens, devait
être brûlé pour libérer son parfum. Par contre,
la myrrhe était utilisable telle quelle. Elle est
mentionnée trois fois dans les

´
Evangiles :

comme cadeau offert à Jésus petit
(Matthieu 2:11) ; comme analgésique
donné dans du vin lorsqu’il était pendu
au poteau (Marc 15:23) ; et comme aro-
mate employé pour la préparation de
son corps en vue de son enterrement
(Jean 19:39).

Caractéristiques des deux substances
aromatiques offertes à Jésus
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QU’ENSEIGNE

r
´

eellement

LA BIBLE ?

Pourquoi commémorer
la mort de Jésus ?
La mort de Jésus est l’évènement le plus important de
l’Histoire : il est mort pour que la vie des humains rede-
vienne ce qu’elle devrait être. Les humains n’ont pas été
créés pour faire le mal, pour tomber malades ou pour
mourir (Genèse 1:31). Mais le péché est entré dans le
monde à cause du premier homme, Adam. Jésus a donné
sa vie pour nous délivrer du péché et de la mort (lire
Matthieu 20:28 ; Romains 6:23).

Dieu a fait preuve d’un amour remarquable : il a en-
voyé son Fils sur terre pour qu’il donne sa vie pour nous
(1 Jean 4:9, 10). Jésus a demandé à ses disciples de
commémorer sa mort par une cérémonie simple durant
laquelle du pain et du vin devaient être utilisés. En lui
obéissant chaque année, nous démontrons notre recon-
naissance pour l’amour manifesté par Dieu et par Jésus
(lire Luc 22:19, 20).

Qui doit consommer le pain et le vin ?
Le soir où Jésus a dit à ses disciples de commémorer sa
mort, il a parlé d’une alliance, ou accord (Matthieu 26:26-
28). Cette alliance leur ouvrait, à eux ainsi qu’à un nom-
bre limité d’autres personnes, la perspective de devenir
rois et prêtres au ciel aux côtés de Jésus. Des millions de
personnes commémorent la mort de Jésus, mais seuls
ceux qui sont directement concernés par cette alliance
consomment le pain et le vin (lire Révélation 5:10).

Depuis près de 2000 ans, Jéhovah choisit ceux qui se-
ront rois (Luc 12:32). Ils sont relativement peu nombreux
en comparaison de ceux qui vivront éternellement sur la
terre (lire Révélation 7:4, 9, 17).

QUESTIONS BIBLIQUES

D
´
ECOUVREZ D’AUTRES

« QUESTIONS BIBLIQUES » EN LIGNE

QUEL AVENIR S’OFFRE
`
A NOUS GR

ˆ
ACE`

A LA MORT DE J
´
ESUS ? (ISA

¨
IE 25:8 ; 33:24).

Pour plus de
renseignements,
voir le chapitre 5
de ce livre, publié
par les Témoins
de Jéhovah.
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